
JEU DE BOUCHON 
MAHOJ ïN-B»»œrL.— I e tfnr Gustave Fraocou. dit Romain, 

rabarelier à l'estaminet du « Boa Cramer ». a l'hoi.neur d'in­
former let amateur» qu'il fera jou*r ehex lut le dimuacba 19 
juin, de très beaux jambuii» garantis bous. 

CHRONIQUE COLOMBOPHILE 
HOIBAU. — RésuLut du concours de Chartres organisé par 

la fédération I Avenu du Tilleul, ehex Mme veuve Libert. S58 
ligeons lâchés a 7 h. xO par M Smeetiers, coovoyear. — 1er 
l.»roy f in . 2e H. Lenjlet. 3e Duhamel Ip. I? Devandelaire 3p 
M ll'lin ip. 6e Seimeville Ip. 7e Farvacque 2p. Je Uusse Ip. 9e 
Vaudeville tp. lue et Ile .Siffle 3p3p. Ue Coucke Ip. 13e Berte 
<Ve !.. liambrin lp. I.Se Hevandelaire. lue Tassart Ip. 17e Du-
pire. I»e Fievet 3p. l'.'e liibooschere lp. 

Me Helin xi> l i e llenneati :p t:e Volcke lp . Ï3» llnforeft 
lp. Ile Vancomerberck I p. l ie Agache ip. i4e Uhallmn. t7e 
liuhamel lp. t8e lleniieau lp 29e Courouble. 30e Cailleux. 
3ie lialcourt. 3ie Fontaine. 33e Marnssal. 3ie Uelesalle. 35e 
Vancomerberck. 36e Tassart 37e Oevaudelaire. 3»e Herchuez 
.«te Dhalluin. tue Duhamel l i e Pollet. l i e Millot. 

I.e premier pigeon a ete constaté a i l h. HW" avec une 
vitesse de lu 5 m. Ô a la minute, le dernier à 11 h. WOi" avec 
une vitesse de 1MI m. 3 i. — Hegulateur a M. Jean-Haptiste 
N.flle. 

Toi'RCOINH. — Concours de Chantilly le 5 juin par la société 
l a ixilombe, a la Nouvelle Aventure. 396 pigeons lâchés à six 
heures par il. Léman convoyeur. 

1er Desbonnet p. te Frelier tp. 3e LesafTre I" lp. te Danneli 
4p. 5e Iticcy. 6e liufermont ip. 7e Desbouiiet p. 8e J. L. Léman 
tp. 9e Vandenetle K. tp. lue J I.. Léman 3p. Ile L. Masure ip . 
l i e Millesi-amps p 13e J. Lefebvre 3p. Ue Uele-ipi.nl tp. Ce 
M. Londan .'p. 16e Vandamme p. 17c Warhem 4p. 18e J. Jac­
ques Il ip. 19e Dedryver lp. 

*)e No.|ue. i l e Mlllescamps 3p. î.'e Millescamps ip . i3e Asse-
miiue p. tVe Uesbonuet p. iM Marthe p. X6e Diéval p. i7e Le-
clercq p. S8e Noqué vr, ile Her pr. 30e Prouvost p. 31e Deluatte 
xp. 3ie Demeyre p. 33e Duforest p. 3ie Lemau p. 35e Tanchon 
i. 36e lluygevelde. 37e Mlllescamps Iluuiiuet liesnoyette. Le 
reliquat u\ la poule a 5 I. a M, Varrasse Mouvaux (hors cou-
roiir.M. Le 1er pigeon a été constaté à H h. z7'4'i" avec une vi-
létM de I t i j m. 7i; le dernier a 8 h. 33 10, avec une vitesse de 
1156 m. 7-> 

CONCOURS DE PINSONS 
KOI'BAIX. - La société établie chel M. François Devos, dit 

Tinchou. 7, ni" dc< Halles, a l'honneur d informer les ama­
teurs qu'elle donnera un grand concours de pinson-, le di­
manche i i juin. 

triel qu 'à 60 ou 70 centimes le kilog, lorsque les 
diverses variétés seront largement exploitées dans 
la zone équatoriale. On conçoit donc que, dans 
l 'étude du problème de la ramie, es n'est point du 
china-grass, dont on se préoccupe, mais de l'écorce 
coloniale, que son tégument superficiel, part icu­
lièrement adhésif, a rendu jusqu'ici réfractaire à 
toute exploitation. 

Ce serait une erreur de dire que le problème de 
la ramie se résume, encore aujourd'hui , dans une 
opération de décorticage. La grande lutte des dé­
cor-aqueuses en sec n'intéresse plus que l'histoire 
de la ramie ; car tout se réduit actuellement à une 
opération des plus rudimentaires, le déboisage des 
tiges sèches au moyen d'un simple dispositif de 
rouleaux dentés. 

Tout le problème de l'extraction gît dans le dé­
gommage, c'est-à-dire dans l 'art de dépouiller les 
fibres rapidement, économiquement, sans les al­
térer , de tous les corps étrangers par lesquels elles 
sont cimentées. Malheureusement, il n'en est pas 
des tiges de la ramie comme de celles du lin, dans 
lesquelles ces corps sont détruits par une fermen­
tation ménagée, qui désagrège le tissus conjonctif 
avant de s 'at taquer à la fibre même. On ne peut 
les t ra i ter que par voie chimique ; et, si les modes 
de t rai tement proposés ont été nombreux, on sait 

pour plusieurs mois et procurent des salaires éle­
vés aux ouvriers . 

Les affaires ont été rendues difficiles pendant le 
premier semestre, abstraction faite de la concur­
rence é t rangère , par le fait de la défectiou pres­
que absolue du marché américain et aussi égale­
ment du peu d' importance de la consommation 
anglaise. Dans les derniers moi i , heureusement, 
l 'Amérique a envoyé des ordres importants qui 
ont largement contribua à ran imer l 'allure des 
affaires. 

La vente des rubans pour corsages et des art i­
cles similaires a laissé à désirer. L'absence d'or­
dres venus d 'Amérique s'est fait particulièrement 
sentir, à tel point que nombre de métiers ont dû 
se raba t t re sur la production d 'autres genres. P a r 
surcroit , les articles peu demandés ont vu leurs 
prix soumis à une telle compression du fait de la 
concurrence de la Saxe et même de la concurrence 
étrangère, que ceux-ci ne laissent plus qu'un béné­
fice minime aux fabricants. 

Rubans pow chapeaux d'hommes. — Les 
affaires en rubans pour chapeaux d'hommes ont 
été très réduites en ce qui concerne l 'expoitation. 
En dehor? de la Russie, de l 'Autriche, de l'Italie 
et de la France , où en raison, d'une part , de l'élé­
vation des droits de douane e t , d 'autre par t , de 
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BuenosAyres , 5 ju in . 
Agio sur l'or, 1 6 3 . 8 a 

•AROHll û ' l iPORTATIOI 
Havre , 1 j u in . 

(Par télégramme de notre correspondant spécial) 
A terme : Marché soutenu. Ventes ?0 balles. 
Disponible : ventes 26 balles Montevideo lavées. 

MOUYEHERT BAHITiJlE LMMEH. UNIER ET COMMUER 
Le steamer anglais l'.eres, portaar de coions, graines et 

diverses marchandises, e«t arrivé sur la rade do Duu-
kerqae le t. couraut, venant de Bombay. — Ainsi que 
uou« l'avions anuJucé, le steamer Camptuas, venant de 
Bnenos-Ayres et de Montevideo avec laines et diverse» 
marchandises, est arrivé a Donkerqne, où il tITectnait en 
ce port du il au 7 courant, le déchargement des laines 
qu'il a importées pour Koubaix et Tourcoing. 

Le steamer anglais Witliburn, veuant de la PlaU avec 
laines pour Houbaix et Tourcoing, opérait a Duukerqne, 
du 0 au 8 courant, le deihaigeii ient de sa cargaisou. — 
Le steamer anglais .skeikh,venait! de la l'iata, débarquait 
a lluukerque, du 6 a n 8 courant, des laines destinées a 
Koubaix et Tourcoing. 

Le steamer russe Cvpella doit suivre de l)nuk"rqiie 
r.our Biga, où il chargera des lins et chanvres en retour. 
Le- steamer llugiiiU a débarque à UDukerque : iiUS balles 
laine importées d'Australie via transbordement à Mar­
seille et destinée:', a Houbaix et Tourcoing. Le steamer 
ArmnnA Uehic, veuaul d'Australie avec des lames pour 
Boubaix et Tourcuug, est attendu a Marseille daus quel­
ques jours. 

CONDITIONS INDUSTRIELLES DE LA RAMIE 
(Extrait d'une corresjiondancede M. E. Yial) 

L a production proprement dite de la Ramie , 
a laquelle j ' a i pu m'initier trois années duran t 
dans le Midi de la France , en Espagne et en 
Algérie, exige, dans ces régions, une terre fertile, 
une bonne exposion au soleil et de fréquentes 
irr igations. La brièveté de la saison chaude, sous 
i "irrit", n" permet pas d'espérer plus de deux 
recun.e» ; .. m i , étant donnée la cherté du terrain 
de la main-d 'œuvre et de l 'arrosage, ai-je reconnu 
que les ramiculteurs du bassin de la Méditerranée 
ne pourraient pas lutter contre l 'avilissement pro­
gressif du prix du produit, qui résultera bientôt, 
nécessairement, du rendement exceptionnel de la 
ramie dans les pays chauds Car , dans la zone in­
tertropicale, il suffit d e s a v o r disposer les plans 
intelligemment, dans les terres point trop arides, 
pour que, sous la double influence de la rosée 
nocturne et de la radiat ion, la ramie envahisse 

qu'aucun n 'a pu être utilisé efficacement pour l'en- | l 'activité imprimée à la propre fabrication de ces 
lèvement de la pellicule j car j ' a i fait r emarque r I p a v s l 'exportation a pour ainsi dire cessé. Les 

'" transactions avec les autres pays et principalement 
avec les Etats-Unis de l 'Amérique du Nord n'ont 
également, donné que de très médiocres résultats . 
Le ma-rché allemand a été, en revanche, un peu 
meilleur, bien que, par suite de ladéplorable tenue 
du commerce d'exportation, les offres à l ' intérieur 
aient été d 'autant plus abondantes et aient natu­
rellement déprimé fortement les prix. 

Rubans pour cigares.—La marche des affai­
res en rubans pour cigares a été en général , satis­
faisante et assez régulière; en revanche, les résul­
tats sont restés sensiblement inférieurs à ceux des 
années précédentes pa r suite d'une concurrence 
toujours plus aiguë ainsi que des offres abondantes 
à l'excès. 

L'exportation des rubans pour cigares dans les 
pays où existe le monopole du tabac est interdite. 
P a r m i les débouchés anciens, les Etats-Unis de 
l 'Amérique du Nord, la Havane et l 'Angleterre 
ont complètement cessé leurs achats en suite de la 
concurrence des articles indigènes, protégée par de 
forts droits douane; l'écoulement en Hollande et en 
Suisse estdevenu très difficile et a beaucoup fléchi, 
grâce également à l'extension de la fabrication 
dans ces pays. 

Etoffes en soie et mi-soie. — Les affaires en 
étoffes en pièces de soie pure et mélangée (étoffes, 
foulards, cache-nez, éebarpes), ont été satisfai­
santes au point de vue des transactions, mais moins 
avantageusee en ce qui concerne les pr ix . Les 
étoffes de soie pure notamment (étoffes pour 
blouses et confections), ont été très recherchées, 
de sorte qu'il n 'a pas été possible de satisfaire 
complètement aux besoins de la consommation. 
Ces besoins sont provoqués avan t tout par les bas 
prix de la soie qui aident à étendre l'usage des 
tissus de soie pure . Une heureuse circonstance est, 
en outre , intervenue, c'est que les pr ix dej soies 
n 'ont pas soumis à de t rop fortes oscillations et 

déjà que cet enlèvement n'est pas du domaine de 
la chimie. 

La propriété que possède le tégument de réad­
hérer énergiquement à la fibre après le dégom­
mage, et l'impossibilité où l'on se t rouve de le 
désorganiser en totalité pa r des réactifs ou de 
l 'extraire p a r l e lavage industriellement, nous ex­
pliquent pourquoi t an t de subtils chercheurs se 
sont vainement employés à la découverte d'un 
procédé vraiment industriel, d 'autant plus difficile 
à trouver qu'ils ne pouvaient pas être secondés par 
l 'intervention d'une décortiqueuae. 

L'imperfeîction du dégommage si l 'exagération 
du prix de revient n'étaient pas, d'ailleurs, les 
deux seules causes qui empêchassent la ramie 
d'être utilisée. Si la plupart des inventeurs sé-
t ieux, trop spécialisés dans leur profession de 
chimiste ou de mécanicien, ne voyaient dans le pro­
blème de la ramie qu 'une question de décortica-
tion ou de dégomma(;e, les manufacturiers pré­
voyaient d 'autres difficultés dans ce qu'ils appellent 
techniquement le « travai l de préparat ion. » 

On conçoit que le filateur de lin ou île coton, 
de laine peignée ou de laine cardée, de poil de 
chèvre ou da déchet de soie, dont le matériel a 
été combiné pour t ra i ter exclusivement l'un de 
ces textiles ne peut pas plus préparer convenable­
ment la ramie que toute au t re matière é t rangère à 
sa propre fabrication. 

Toutefois, les manufacturiers ont reconnu que 
le t ravai l de la ramie , « exempte de brins morts 
et convenablement préparée, » ne demandent que 
des modifications insignifiantes dans le réglage des 
machines destinées au t ravai l de fin. 

E t il importe de remarquer que la ramie n'est 
pas, ainsi qu'on le croit généralement, un simple 
succédané du lin, du chanvre et du coton, unique­
ment, destiné à remplacer sous peu ces anciens 
textiles. Le brillant, la souplesse et la ténuité de 
ses filaments, des perfectionnements décisifs ap- ; °.ue. l a l fn t e hausse survenue dans les derniers 
portés à son dégommage et une longue recherche 
de ses emplois, ont perrai d 'arr iver , en Belgique, à 
des résultats que ne soupçonnaient pas les indus­
triels il y a deux ans . 

J 'a i démontré prat iquement, sans avoir à 
changer aucun organe de filature, que la ramie , 
suivant les préparations qu'on lui fait subir, peut 
s'allier en toutes proportions et se filer couram­
ment avec tous tes textiles nobles, comme si cha­
que filament était à l 'état pur . E t l'on appréciera 
la valeur de ce résultat manufacturier , si i'on met 
en regard les prix de la ramie avec les prix au t re ­
ment élevés des laines et des soies ; et, d 'autre 
par t , si l'on considère l 'immense variété des tissus 
nouveaux, remarquables par leur aspect et leur 
solidité, que l'on peut fabriquer désormais par le 
mélange int ime des deux textiles, et non plus 
seulement, comme on l'a fait jusqu' ici , pa r diverses 
combinaisons de leurs fils distincts 

{Revue de In Teinture.) 

LA FABRIQUE DE RUBANS ET DE SOIERIES 
D B i t V l t i I I . V l ' . \ I H i > -

raois de l 'année n 'a exercé aucune influence sur la 
marche des affaires. Il faut mentionner cependant 
qu'aucune augmentat ion des prix des produits fa­
briqués n 'a pu être obtenue. 

L'exportation n 'a nullement participé à la mar­
che satisfaisante des affaires. Les expéditions à 
destination de l 'Amérique centrale et de l'Améri­
que du Sud ont continué, en particulier, à être 
très faibles. 

La main-d 'œuvre a été recherchée au commen­
cement de l 'année, puis de nouveau vers la fin, de 
sorte que l'accroissement des forces de production 
n'a pas toujours pu être obtenu dans la mesure où 
on l'aurait désiré. (Kulletin des Soies) 

La ville de Barmen est le siège d'une fabrication 
assez importante de rubans destinés à envelopper les 
paquets de cigares et de quelques étoffes (foulards, 
tissus de soie pure, cache-nez, écharpesi. Elle a par-

i tagé en 1897, le sort commun aux autres lubriques, 
rapidement le terrain qui lui est offert et fournisse • c ' e s t d i r e q u . e l , e a maintenu sa production, mais en 
toute l'année le summum de sa production à 1 état i s e plaignant des mauvais prix obtenus et de l a m é -
sauvage. I diocrité des profils industriels. Voici comment le 

En botanique, on distingue plusieurs variétés de compte-rendu de la Chambre de commerce de Bar-
ramie ; mais l'industriel ne se préoccupe pas ac­
tuellement des variétés ; il ne connaît que deux 
sortes d'écorces : 

L'écorce indigène ou coloniale, revêtue de sa 
pellicule, et qu 'aucune entreprise d'exploitation 
existante ne sait t ra i ter ; 

E t l'écorce de Chine, ou china-grass, que le 
Chinois, les Indiens et les Javana is ont eu la 
patience de dépouiller de la pellicule par le raclage. 

Cette écorce raclée, qui provient de la variété 
dite ramie blanche (urtica nivea), fournit toute la 
fibre employée à la confection des fils et des tissus 
dont on a pu admirer la beauté aux expositions. 

Elle ccùte environ 700 francs la tonne, livrable 
cap Anvers ou tout aut re port de destination ; et 
elle fournit en moyenne 70 à 75 ojo de filasse pure , 
dont le pr ix de revient, tous frais de fabrication 
compris, peut se réduire aujourd 'hui , grâce à 
l'économie du nouveau mode de trai tement , à 1 fr. 
20 le ki logramme au plus. 

D'après l'estimation la plus rapprochée, la fibre 
pure dans la ramie ne reviendra guère à l 'indus-

men apprécie sa situation pendant le cours du der­
nier exercice : 

Rubans de soie et mi-soie, rubans de cha­
peaux pour dames et rubans pour corsages. — 
La marche et les résultats des affaires, pendant 
l 'année 1897, ne peuvent pas , d'une manière géné­
rale, être qualifiés de satisfaisants, la mode n ' ayan t 
pas été plus favorable à ces articles qu 'au cours 
de l 'année précédente. 

Duran t les premiers mois le t ravai l a été, sans 
doute, plus actif par suite d'une bonne demande 
de rubans gàse, mais ce réveil n ' a pas été de 
longue durée, les transactions dans ces genres 
a y a n t été complètement suspendues à Pâques e t 
la demande en rubans unis é tai t restée très faible 
pendant tout l 'été. Les résultats , en ce qui con­
cerne ces derniers rubans, sont donc restés encore 
inférieurs à ceux de l'année précédente. A par t i r 
d'octobre, toutefois, les rubans gaze tout spécia­
lement ont bénéficié d'un regain de faveur, et il 
convient d 'ajouter que la plus g rande par t ie des 
métiers consacrés à cet article sont occupés encore 

SITUATION DU COTON 
(KEVT'E DE LA SEMAINE DU 3 0 MAI AU 5 JUIN) 

La semaine a été, en part ie , dérangée par les 
fêtes de la Pentecôte et les affaires s'en sont res­
senties. Les marchés ont présenté généralement 
un aspect très calme et ils n 'ont subi que de légères 
fluctuations, dans les quelles la baisse a prédominé, 
sans pour cela avoir plus de signification que la 
hausse de la huitaine précédente. 

Nous sommes pour le moment, et probablement 
pour quelque temps encore, dit le Bulletin de 
Correspondance, dans une période où, sauf de 
rares circonstances, les affaires sont généralement 
calmes; or , cette année ne peut g i è r e présenter 
d'exception à la règle, bien au contraire , et cela 
pour les raisons suivantes : Depuis le commence­
ment de la campagne cotonnière, la consommation 
sur le Continent, s ' inspirant «bien plus des condi­
tions favorables auxquelles elle a pu acheter 
et que l 'énormité de la récolte a acheté, et 
même assez largement , en sorte qu'elle est ample­
ment approvisionnée tant en coton disponible qu'en 
ljvrable; elle est donc à même de se borner sur tou t 
à surveiller les événements. 

L a filature anglaise a oru être mieux inspirée 
en se mont ran t plus circonspecte, mais cela ne lui 
a pas servi, bien au contraire , et c'est probable­
ment aux achats que l 'Angleterre a été, en quel­
que sorte, contrainte de faire, lorsque les Améri­
cains se t rouvaient dans une situation tout à fait 
indépendante, qu' i l faut a t t r ibuer le fait que non 
seulement les pr ix n 'ont pas baissé comme cela 
au ra i t pu ê t re le cas avec une récolte aussi colos­
sale, mais qu'ils sont plus élevés et devront p ro ­
bablement se maintenir sensiblement plus élevés 
qu'ils ne l 'étaient au début de l 'année, puisque de 
fr. 40 50 que se cotait le low-middling New-Or­
léans le 7 janvier , il vaut encore maintenant 
fr. 45 . 

Quant à la spéculation, elle observe une a t t i tude 
réservée qui lui est commandée par les circonstan­
ces mêmes ; elle ne peut opérer dans un sens dé­
terminé sur la récolte actuelle, at tendu que les 
prix sont relat ivement t rop élevés pour baser une 
campagne de hausse quelconque et cela d 'autant 
plus que la saison se te rminera avec des approvi­
sionnements visibles et invisibles relativement 
abondants . 

Quant à se met t re à la baisse, les risques à 
courir son* trop grands , car on peut dire que la 
plus grande par t ie de la récolte est casée et s'il se 
créait une découverte, il pourra i t se t rouver mal 
pris, su r tou t avec l'inconnu qui plane au sujet 
de la future récolte. Jusqu 'à présent, les conditions 
qui ont prévalu aux débuts de la plante sont d 'une 
moyenne plutôt favorable, dans l'ensemble, mais 
cela n 'a pas grande signification à une époque 
peu avancée et s'il fallait avoir des avis quelque 
peu sérieusement défavorabbs plus tard , il en r é ­
sulterait certainement un mouvement de hausse 
qui pourrai t même prendre des propoitions exagé­
rées comme cela est généralement le cas. 

Les futurs clôturent en baisse de 10 à 12 p . à 
New-York et d e 12 à 16 à New-Orléans. 

P a r le télégraphe t ransat lant ique, on a quel­
ques avis sommaires de New-York du :i ju in co­
tant le mid. Upland, nouvelle classification. 6 1(2 
cents. - Recettes de la huitaine expirée le 3 ju in 
dans tous les ports de l 'Union, 34,<>00 b contre 
10,000 l 'an dernier même période. Recettes totales 
depuis le 1er sept., dans tous les ports environ 
8 514,000 b. contre 6,663,000 b. l 'an dernier, à 
pareille époque. Exportat ions de la huitaine, 
82,000 b. contre 28,000 b . , dont pour l 'Angle­
terre , 43,01)0 contre 12,000, et pour la Erance 
16,000 contre 1,000. Exporta t ions totales depuis 
le 1er septembre : 6,960,000 b. contre 5,710,000 
l'an passé même période, dont 3.231,000 b . pour 
l 'Angleterre contre 2,972,000 et 792,700 pour la 
France contre 689,000. — Stock dans tous les 
ports 433,000 b. contre 301,000 b. 

dito 31 fr. 1,70 »i» à 1,75 »i», t r a m e 37 fr. 1.75 
»1» à 1 . 8 0 0 ( 0 , d i t o 2 1 f r . l , 9 J »<» à 1 , 9 5 » i» p a r 
k i l o f r a n c o M u l h o u s e à 3 0 j . , à 4 o p . 

Havre, 6 juin. — A terme calmes. Î.ÎOO balle». 
En clôture on cote : Juin, 41 3|4; juil let , 41 3i4, 

août 41 3|8; septembre, 41 S|8; octobre, 4» 3;8; novembre, 
41 1|8; décembre. 40 3|4; janvier, 40 3(4; février, 40 u^», 
mars, 40 i | 4 ; avril , . . . | . ; mai, . . . | . 

H a v r e , 7 j u i n . 

{Par télégramme de notre correspondant spécial) 

A t e r m e : M a r c h é c a l m e . V e n t e s 2 0 0 b a l l e s . 
Précédente du jour 

J a n v i e r f r . 4 0 b t 8 4 0 3 i 4 
! F é v r i e r » 4 0 5 i 8 4 0 3 [ 4 

Mars » 4 0 5 i 8 4 0 3r.4 
A v r i l » • • -I- - • ! • 
Mai » - • - l - • ; i l ; 
Ju in - 41 5 i 8 41 J i 4 
Jui l le t » 41 5 i 5 41 3r.4 
A o û t » 41 l l 2 41 5i ,8 
S e p t e m b r e » 41 l i 2 41 5 i 8 
Octobre » 41 114 41 3 i g 
N o v e m b r e » 4 1 . i.. 41 l i > 
D é c e m b r e » 4 0 5 i 8 4 0 3 i 4 

D i s p o n i b l e : V e n t e s 3 5 3 ba l l e s N o u v e l l e - O r l é a n s , 

de 4 5 à 4 8 ; 1 0 0 b . T e x a s , à 4 7 , 5 0 . 

L i v e r p o o l , 3 j u i n . 
V e n t e s d e l a s e m a i n e 2 6 , 0 0 0 b a l l e s . D é l i v r é a u x 

filatures a n g l a i s e s 5 3 , 0 0 0 b a l l e s . E x p o r t a t i o n s 
r é e l l e s O.OtKJ ba l l e s . I m p o r t a t i o n s d e l a s e m a i n e 
5 8 , 0 0 0 b a l l e s , d o n t 4 7 . 0 0 G b a l l e s d ' A m é r i q u e , 
S t o c k t o t a l 1 , 1 7 0 , 0 0 0 b a l l e s d o n t 1 , 0 7 6 . 0 0 0 b . 
A m é r i q u e e t 9 , 0 0 0 b a l l e s de s I n d e s - O r i e n t a l e s . 
F l o t t a n t 9 8 , 0 0 0 b a l l e s d o n t 9 3 , 0 0 0 b a l l e s d ' A m é ­
r i q u e . 

C O T O N S 
Liverpool, 7 ju in 12 h. 20. 

Vente 7.000 balles. Marché calme. 
Cotations : Ju in , 3 .33 ; Juillet-Août, 3 . 3 3 ; Sep­

tembre-Octobre, 3 .32 . t . ; Novembre-Décembre. 
3 .30; Janvier -Févr ier , 3 30 . t . . 

Mulhouse, 2 ju in . 
Tissus de coton : Transactions tant en marchan­

dise écrue qu'apprêtée complètement nulles. P r i x 
inchangés. 

Calicot 3[4 18 ̂  16, 19 lj.2 à 20 »i» c , dito 18. 
21 » i » à 2 1 1|2 c . d i t o 18 xj 20 , 22 l j2 à 23 M M . , 
dito 20(*j20.24 »t» à 24 l j2c . ,d i to 2I><21 25 l j 2à 
26 »p>c, dito 2 1 ^ 2 4 , 27 3[4 à 2 8 lpi c. Cretonne 
3[4 16lr.il. 27 1[2 à 28 »r.» c.Croisés 3[4 20 ^ 24 , 24 
l t2 à 25 »l» c. 

Filés de coton : Affaires restreintes, p r ix plutôt 
un peu plus faibles. 

Chaîne pu r Louisiane 28 fr. 1,65 »\» à 1,70 »p>, 

UN. JUTE & CHANVRI 
Gand, 3 ju in . 

Lins et étoupes : Les affaires en lins de Russie 
sont sans importance mais les prix restent fer­
mes. 

Les apports en lins indigènes sont insignifiants; 
la demande reste active et les pr ix se maintien­
nent aisément. 

Toujours le même calme en fils de lin; prix sans 
changsment . Vente moins facile en fils d'étoupes 
mais prix soutenus. 

Peu d'affaires en filés de coton, les prix restent 
nominalement fermes. 

La demande en toile ne s'améliore pas. 

Londres , 3 ju in . 
Chanvres : Marché calme; Nouvelle-Zélande à 

l ivrer vendeurs de liv. st . 27 à 27 .5 cif.; Manille 
plus facile; 500 b . fair current pa r navire déclaré 
vendeurs a liv. s t . 37 cif. 

Jutes : Calmes; bonnes premières marques na­
tives mai-juin via Cap Hambourg p a r continua­
tion offertes à liv. st. 11.10 et nouvelle récolte str 
aoùt-sept. liv. st. 12.10 cif. 

Dundee, 2 j u i n . 
Les fils de ju te sont encore calmes et différents 

détenteurs désireux de vendre quelques petites 

part ies ont dû accepter des pr ix réduit». Quelques 
manufacturiers possèdent des stocks de fils impor­
tants et n 'achètent rien. On reçoit aussi peu d or­
dres de l 'étranger. Le prix demandé pour les bo­
bines communes 8d. est de l s . H . P o u r 9d. on a 
accepté l s . 2d. , l s . 3d. pour lOd et les sortes 
intermédiaires 8d. ont été cotées de l s . 2 l j4d. à 
l s . 2 Ii.2il. En fils de lin et fils d'étoupe, quelques 
affaires ont été signalées à des pr ix un peu plus 

Toiles : P o u r les Etats-Unis , les affaires ont été 
limitées à de petits lot3 en réassortiments et les 
ordres que l'on a reçus des autres marchés é t ran­
gers sont aussi peu importants . Les cours se main­
tiennent. 

Calcutta, 2 ju in . 
J u t e s : P a s demande, mais prix fermes à 24 l s 

12a. pour les premières marques. Fre ts calmes. 

Relevé comparatif mensuel des opérations 
de Conditionnement 
H I N E I>EH;NKF. LAINE FII.ÉE 

MARS 1 8 9 7 1 8 9 8 1 8 9 7 1 8 9 8 

Reims 731~004 514 1S8 fi3 6o i 31.486 
Houbaix. ' . . 2.035 1*4 l . f M . M S H».«J4 498.038 
Tourcoing . 2.loi*.064 2.09.1383 498 u i l 43b 621 
A m i e n s . . 8 . 43.555 46.157 69.811 « , . 7 » 
[•ourinies.. 308.278 ^J.'J. 3/i 0/t>- ' 

Totaux. . 5.282.025 5.076.072 1.566.137 1.360.269 

C o n d i t i o n p u b l i q u e d e T o u r c o i n g 

Entrées du 30 mai au 4 juin 1898 
Laine Laine Sombre Totaux 

lourt peiijnée filée Mousses Coton Soie délais quoi. 
Lundi » » » » " * . - *--
oiirdi . . . 93 427 !8 26>. 5 6 7 1665 M Ti> '22 0)) 
Mercredi M ï»l IS 7«3 4? Ï4J l* .3i . » » 136 4*1 
jeudi. . . 8 ! . «7 2o « 5 25 641 4.D» >• ml -iU'Si 
Vendredi 78 lié 20.94S 30.917 9.26J .. M 119 562 
Samedi. HC.lt I i7-'.'6.i ».«.«l -.."OJ >• s i I U . C I 

~~^9~9S6 lu!.340 121 001 37.M7 33 4.8 o i 5Ï1 
Conditionneuieut». «.651; titrages, 1*3; dégraissages. 17 . | . , 
Marche à terme : LD.J4i kilos. 

Le Directeur, ARTHUR UONTK. 

C o n d i t i o n p u b l i q u e d e R o a b a l s 

Mouvement du 30 mai au 4 juin 1898 
Sombre Poids 
de colis presenlts 

Soies 9 tVOSkil. 
Laines peignées mécaniquement. 3.531 U l 005 • 

> niées 938 111.367 » 
• diverses et blousses 251 18.875 » 

Cotons 5 U 53.118 . 

T o t a u x . . . . 5.141 628.903 ki l . 
Marché à terme : 10.199 kil. 
Uecreusage 18 1|2 
Titrage 388 1 2 

Le Directeur.L. BIPPKR 

yue l est l 'bomme politique, l'écrivain, l'artiste qui ne 
souhaite savoir ce que l'on dit de lui dans la presae? 
Mais le temps manque pour de telles recherches. 

L e C o u r r i e r d e l a P r e s s e , fondé en 1889. SI 
boulevard Montmartre, à Paris, par M. A. Gallois, a 
pour objet de recueillir et de communiquer aux inté­
ressés les extraits de tous les journaux du monde sur 
n'importe quel sujet. — Le Courrier de la Presse lit 
6,000 journaux par jour. 3921,) 

L'un des Gérants: ALFREII MESS1AEN. 

Imp.Alfred Rebaux. Grande-Rue, 71, Houbaix. 

C o u r s cixx r7 J\js±rx 1 Q Q S 

LAINES PEIGNEES 

MOIS 

LIVRAISON 

J a n v i e r . . . 
F é v r i e r . . . 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Ju i l l e t . . . 
Août 
Septembre 
Octobre . . . 
Novembre. 
Décembre. 

a O U B A l X - T O U R C O l N G 

Peignés de La Plata 
et de l'Uruguay 

Type unique 

Cote précédente 

4.40 
4.375 
4.375 
4.35 

4.45 
4.45 
4.45 
4.45 
4.45 
4.425 
4.4-'5 

4.40 
4.40 
4.375 
4.375 

ï.ià 
4.475 
4.45 
4.45 
4.425 
4.425 
4.425 

Laines en suint 
de Buonos-Ayres 

Rendement 8 6 0 / 0 

Cote précédente Cote du jour 

L E I P Z I G 
(par télégraphe) 

T y p e 

B J E N O S - A T H B S 

B D ' A N V E R S 

OPERATIONS 
B O T J B A I X - T O T J R O O I N O 

T e n d a n c e s o u t e n u e 
J u i n 5 . 0 0 0 » à 4 . 5 0 Laines peignées 

Type unique 
Juillet 15.000 

Août. 

Cote précédente 

3.40 
3 375 
3.375 

3.50 
3.475 

3.475 

3̂ 45" 

3.40 
3.375 
3.375 

3.50 
3.475 

3.475 

3Ï45' 

LAINES PEIGNÉES 

MOIS 

LIVRAISON 

J a n v i e r . . , 
Févr ier . . . . 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre 
Octobre... , 
Novembre. 
Décembre. 

A N V E R S 
(par télégraphe) 

Peignés Buenos Ayres 

Allemand B 

Cote précédente 

4.225 
4.20 
4.175 
4.175 
4.175 
4.325 
4.30 
4.30 
4.275 
4.275 
4 25 
4.25 

Cote du jour 

4.25 
4.225 
4.20 
4.175 
4.175 
4.35 
4.325 
4.325 
4.30 
4.30 
4.275 
4.275 

LAINES BRUTES 
A N V E R S 

(par télégraphe) 

Suint de La P l a t a 

Type O 

Cote précédente Cote du jour 

L E H A V R E 
(par télégraphe) 

Buenos-Ayres 
Prima bonne courante 

3 6 O/O 

1.31 
1.31 
1.31 
1.31 
1.31 
1.28 
1.29 
1.29 
1.30 
1.31 
1.31 
1.31 

1.31 
1.31 
1.31 
1.31 
1.31 
1.28 
1.29 
1.29 
1.30 
1.31 
1.31 
1.31 

te Cote du jour 

1.30 
1 30 
1.30 
1.30 
1 30 
1.30 
1.30 

1 335 
1.335 
1.335 

1.335 
1.335 
1.335 
1.335 
1.335 
1.335 
1.335 

Septembre » 

» » .... 
Octobre 5.C00 » i ! i 2 5 

Novembre. . . 5.666 .> i" t25 

Décembre . . . 15.000 » 

5.C00 » 

5.000 » 

. . . . » 

4.125 

4.40 

1.40 

Laines et suint MIC; 
55.000 k. 

Type B 

A K T V H R S 
Tendance soutenue 
Janvier 15.000 
Février 
Mars 
Avri I 
Mai 
Juin 40.000 
Juill.-t 20.000 
Août 40.000 
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Décembre . . . 40.000 TOTAX 

En suint, on a traité balles. 
155.000 k . 

L E I P Z I G 
Tendance ferme 

TOTAI 20.000 k . 

Annonces Légales 
Etude de M'Charles FONTAINE, 

notaire à Koubaix, successeur 
de M' DL'TKOIT. 

Augmentation de Capital 
Aux tonnes d'une délibération 

en i1«lc du 11 avril 1897, dont 
une copie est annexée à la mi­
nute de la déclaration ci apies 
cilée : 

L'assemblée générale extraor­
dinaire des actionnaires de la 
Société anonyme dite « Manu­
factures réuuiesdu Tricot Méci-
mque de Courbevoie (fabrique 
de haMMflart* funiaisie) et de 
la H, IOIlien» d e U Toisée, 
Tourcoing (cotou et i i i aes liles) 
dont le siè.'e est a Courbevoie, 
rne Saiiit-lletiis, *U", avec siège 
administratif à Houbaix, rue de 
la Gare, «, a décide que le capi ­
tal social qui était d é c e n t mule 
fratios serait augineulé de cent 
mil le francs, par l'émission, au 
pair, de mille actious nouvel les 
et que par suite le capital serait 
porte à deux cent mil le francs. 

Suivant acte reçu par M-
Charles FONTAlNE.uotairesous-
sigué, ie 1U mal loU8, les mem­
bres composant le Conseil d'ad­
ministration de la Société a n o ­
nyme dénommée plus haut ont 
déclaré .' 

(jae les mille actions nouvel­
les de cent francs chacune de 
la dite société ont été souscrites 
par une seule personne et qu'il 
a é lé versé e n espèces par le du 
souscripteurs une somme égale 
au quart du moulant des actions 
par lui souscrites. 

Par une délibération en date 

du 12 mat 1898, dont une copie 
a été déposée pour minute à 
M1 FONTAINE, notaire soussigné 
par acte du même jour. 

L'asieniblée générale de tous 
les actionnaires, anciens et nou­
veau, de ladite société anonyme 
« Manufactures réunies du Tri­
cot mécanique de Courbevoie et 
de la Retorderie de la Tossée, 
Tourcoing, a : 

1° Reconnu la sincérité de la 
déclaralion de souscription et 
de vcrsetneul faite par le Conseil 
d'administration de ladite socié 
t'1 aux termes de l'acte reçu par 
ledit M* FONTA1NK, le 10 mai 
1898. 

V DécMé qae, par suite de 
l'augmentation du capital la 
rédaction Je l'article 6 des sta­
tuts est modifiée et remplacée 
ainsi qu'i! «uil : 

Arlic'e 6. — Le capital social 
est fixé a deux cent mille francs 
et divisé en deux mille actions 
de ceut francs chacune, dont 
cent ir.iite francs formant le 
capital originaire, et cent mille 
francs montant de l'augmenta­
tion résultant des décisions des 
I l avril 18V8 et 12 mal même 
année. 

Pour extrait, 
Sign4 : FONTAINE. 

Expéditions des art is des 10 
et 12 mai 1898, passés devant 
U* Charles FONTAINE, notaire à 
Roubaix, soussigné, et des piè­
ces y annexées ont été déposées 
aux greffes du Tribunal de Com­
merce de la Seine, de la Justice 
de Paix d a canton de Courbe-
voie le 3 juin 1898 et aux gref­
fes du Tribunal de Commerce de 
Roubaix et de la Justice de Paix 
du canton Nord de Roubaix, le 
6dudil mois de juin. 

Pour mention, 
338254 Signé : FONTAINE. 

AriartemenîSkChamtires 
A LOUER 

P n b l l o l t * é c o n o m i q u e : e n » 
qaa m e n t i o n d u n e l i g n e da 
M t a b l e a u s e p a t * rlng-t c e n ­
t i m e s : * l x jour» : a n f r a n c ; 
qu lnaa J o u r s : d e u x f r a n o s , 
un mole : tro la franoa. C* ta­
b l e a u e s t p u b l i é d a n s Isa d e u x 
é d i t i o n s du < J o u r n a l d* Hou­
b a i x » so i r et mat in 
Ch. garnies. 20. rue de l'Hotel-de-

V'iile, Tourcoing. 
Ch. un'-uus, '8. rue de Lorraine. 
Ch. garnit-s. rue du Collège, 113. 
Chambres, 58. rue du Curoir. 
Chambre garnie, rue lleriiard. 118 
Ck. g irme. :ue d Inkei manu. II. 
Chambres garnie*, rue lli-ouut. 3! 
Ch. gmnie ou non, 11^. rue St-iean. 
Aaaréirr, i l -, ruede l'Epi-nle. 
Chimibre. 31. boulev. Montesquieu. 
Quartier. 18, boulfv. Montesquieu. 
Cli. garnies, coin des ruesdu Hussin 

et tirunde-ltue. 
Ch, garnie, r. ïourcoiu;, :.6 et ôGbis 
Quart er. ruede Valeur, I. 
Chambre garnie ou non, rue Saint-

Jean. 116. 
Ch. garnie, 75. rue <l'Muin. 
Ch. garnie, rue Mirabeau, 14. 
Ch. garnie, 157, rue d'Iiikennami. 
Rez-de-U. garnie, r. des Arts, 161. 

DEMANDES ï OFFRES 
D'EMPLOI 

AVIS Ne pas adresser les lettres en 
réponse aux annonces au DIREC­
TEUR nu JOUKNAI, raaisbieu aux 
initiales indiquées dans l'an­
nonce. Exemple : V. S. 46, bureau 
du Journal de Houbaix (annonce 
D* I. Ces '.étires sont remises 
ou réexpédiées fermées à l'inté­
ressé. Les letties remises directe­
ment au bureau du journal doi-
veutétre déposées daus la boite. 

L'administration du journal 
n'ouvrant pas les lettres adressées 
a des initiales, ne peut répondre 
des timbres-poste ou documents 
qoelronquesqui s'y trouvent joints. 

l'our toute annonce portant la 
mention : Prendre l'adresse au bu. 
rêau du journal, il est indispensa­
ble en demandant cette adresse 
d'indiquer le numéro de l'annonce. 

Le bureau de renseignements et 
annonces est fermetés dimanches 
et jour» fériés. 

courant de la laine, 
connaissant le français, l'allemand 
et l'anglais, cherche place. Ecrire 
G. R., bur. du Journal. 3.769-4157.< 

maître en chef du tissage eonn 
sant dessin industriel, fabrication. 
composition de tissus, désire chan­
ger de place comme chef d'atelier, 
sous-directeur ou chef mécanicien. 
Références sérieuses. Ecrire 0. D.. 
bureau do journal. 3S510-UI57 

ble, possédant références de 1er 
ordre, désire représenter lllaturc de 
laines pour l'Autriche,le cas échéant 
seulement pour la Bohême et la Mo­
ravie. Ecrire à M. Emet Sehlejhar, 
KKI. Welnberge, Juilgmaiillltlasse, 
878, (Bohème). 3&368-H5HI 

M a i s o n d o P a r i s r e c h e r c h e 

REPRÉSENTANT 
A IIOl'BAIX 

pour achat de tissus lainages. — 
Ecrire A. T. L., poste restante, 
p l a o e d e l a B o u r s e . P a r i s 41 38 

CONTRE-MAITRE très expéri­
menté, connaissant la Ulature de 
laine cardée, de coton carde, dé­
chets de coton et toutes espèces de 
matières en cardé, au courant de 
tous les systèmes d'assortiments, 
demande emploi. Références de 
1er ordre. Bcrire R. 1). 10, bureau 
du journal. 3 S 8 » - 4 « 7 4 

AvT DIVERS 

DELTA 
ou chronomètre 

o> gare 

REMONTOIR 
M 

liante précision 
avec Bulletin 
d'observation 

garanties de 3 
a 10 ans. 

El vente clin 

U. CALAISSE 
H o r l o g e r - B i j o u t i e r 

Diplôme et Médaille de Besançon 
26, ruede Lille 

T O t T R C O I N O 

I G U E R I S O N * 
Certaine tl RidlcaU 

AFFECTIONS 
' • ' « P E A U 
0*rir*s,fctêma .Acné 

Ptoriêt••», Herpèi . 
Prurigo, Pytir.ani 

l*f>u*. f fc. .f«. 
"«me dit p/j/ci «i 
Uloirtt vtnqjMUK diU 

•DCorablas, fument qui » été 
* ' prêtent* à CAcadémie 

d4raoga pt» du 
HOPITAUX 
de Ut<t*ci\ _ 
t ravai l ; il • • ! à 1 

".« ftin*lior«li<in MOiibl*. 
J I.UH0R.11ND. Itc- 5HV\ it-i-n Ai.i-lijor 
\ iM lôpitm I ' - , 9, rue de Turin. P A R : ^ 
L Co/iJ«/i'"*aV.fy,tt§ M c M r N i p . 9 ] 

ra&ÀZDEROOBAIX 
POIÏK I. W I . A l I t A l i K 

leCuaDfiioeet la Force mot™. 
H o i r a t e d ' a m m o n i a q u e pont 

engrais, garanti contenant 1<i a 
21 0 ) 0 rt'azote. IH fr. les 100 
kilogs. far quantité supérieure à 
1.000 kilous le prix est réduit a 
11 fr. Paiement comptant. 

( e m l r e i «le c o k e tour calori­
fères. 31* cont imnH I -ie<-tohtre. 

i « m i r é e pour (ami ..tion du 
mortier et allées de jardin l i i c u n -
t i m e s I hectolitre. 

Jlaciit'it-rM de prem<< rciiualito, 
a enlever a l'usitie a gat de Itou-
bais. Le chariot a 3 chevaux. U.JO-
a i enev&l. O.ïi. 

S'adresser rue de T o i s a i ne. Wï. 
a houuaii , ou a l'Usine a l iai de 
Croii. 3.»9.;-Ul<">" 

HURTU 
A TRICOTER, A BRODER 

SPÉCIALITÉS p' INOUoTMES 
Fiéeet délaebéft et Réparation 

d . JVlORELL. 
N a t i o n a l e , 1 J l . l II I K 

ÀSSURANCES:VIE A PRIX COUTANT 
T o n t e p e r s o n n e n o n a s s u r é e o u A s s u r é e à. u n e c o m p a g n i e q u e l c o n q u e 

Peut économiser 5 0 "/. environ en sadressant ,1 la RÉSERVE KTlELLE DES ET ATSIMS 
Direction pour le Nord, la Somme et le Pas-de-Calais, 1, PL&CE DU TEMPLE, 1, LILLE 

A g e n t g é n é r a l à R o u b a i x s Isa.. n i : A . 3 - . - l v l ± : i s r ^ . K , I D , S 5 , B o u l e v a r d G a m b e t t a , S.1 

LE GAZ A LA PORTEE DE TOUS 
Cett une heureuse innovation dans réconomie dômes, 

tique que le compteur permettant de payer son gaz d 
mesure des besoins, et moyennant une légère suréléva­
tion de prix, de jouir delà gratuité de l'installation. 

Pour assurer le parfait fonctionnement de ce comp­
teur il suffit : P de mettre la clef de la boite du méca­
nisme dans la position indiquée pour recevoir une pièce 
de 0.10 c. f r a n ç a i s e s a n s d é f a u t , (cette pièce doit 
entrer sans effort) ; f de tourner la clef pour faire 
tomber la pièce dans la caisse ; 3* de répéter cette opé­
ration cl.aque fois que Fon veut mettre une pièce; 4° de 
ne jamais mettre plus de 9 pièces consécutivement c'est-
à-dire de ne pas dépasser le chiffre neuf du cadran des 
sous. A ce moment un petit volet se ferme. 

ûela P E A U 
ET DU 

CUIR CHEVELU 
D a r t r e s . E o a é m a a 

e t a u t r e » V i c e s d a « a n g 
par 'o Pommade n« 2 

2 , 5 0 f r a n c o 
et la Liqueur Depurativi 

3 . 5 » f r a n c o . 

Méthode VANDtNDRIESSCHE 
MÉDECIN-SPÉCIALISTE 

25 ans de succès.—nomùreuses attestations 
Dépùt: Achille D e r o u b a l x 

PHARMACIEN 
109, rue Gambetta, LILLE 

La Kotice est envoyée franeo sur demande. 

l i u é r U o u d e s 

ULCÈRES 
VARIQUEUX 

Maladies Contagieuses 

2 . 5 0 f r a n c o 

MAISON L. MANCEL 
rO.SDÉB EN 1868 

S , P L A C E D B L A R É P U B L I Q U E , Si 
S e u l * mai f ton s p é c i a l e d e L U X E 

LE PUS UEL ASSORT1HEST VE LA RÉGION 
léellemeut / „ f \ C / ^ D I A â l f î O en palissandre, Terni 
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Lissociaiioo Mercantile 
(FONDEE E N 1 8 5 3 ) 

H o m m e s d ' a f f a i r e s umez-vous â é c o n o m i s e r l e 
t e m p s e t l ' a r g e n t , et voulez-vous entreprendre n n e 
b o n n e a f f a i r e ou bien m a n q u e r l a m e i l l e u r e 
d e s o c c a s i o n s d e v o t r e v i e *? Ecrivez pour rece-
voii les prospetus et attestations. 
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